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Consommation journalière  en eau 
  en conditions estivales  
 (température supérieure à 25 °C) 

Vache allaitante 
Vache laitière 

110 litres  
140 litres  

Génisse 1-2 ans 80 litres 

Ovins 25 litres 

Génisse 6-12 mois 50 litres 

) 

* ce niveau est rarement atteint dans la région Limousin 
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Alimentation :  
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La récupération de l’eau de pluie est un acte 
tout à fait légal. Néanmoins, à ce jour, il n’existe 
pas encore de réglementation spécifique 
régissant l’utilisation de l’eau de pluie. 
La création de réserve peut être soumise aux 
mêmes règles que les autres stockages de 
surface (cf. page 6 )  



 

 

  
  
  

 

Source: La Buvette)

 

 

 

Il est prudent de prévoir une 
pompe à museau par tranche 
de 7 vaches allaitantes ou 
laitières ou de 10 génisses, un 
minimum de 2 installations par 
parcelle est conseillé. Les 
n o u v e a u x  m o d è l e s 
fonctionnent même en période 
de gel et peuvent disposer 
d’un bol supplémentaire pour 
les veaux. 

 

 

 



 

 

 

Chaque bac correspond aux besoins de 15 à 20 UGB,  

: 

La pente entre la réserve 
et l’abreuvoir doit être 
supérieure à 1% 

 

La collecte de l’eau doit  
se faire dans une 

réserve suffisamment profonde, et la crépine doit être 
installée à plus de 10 cm du fond. Les canalisations 
s’enterrent d’au moins 60 cm pour éviter l’écrasement par 
les animaux ou par les engins agricoles. Les tuyaux 
doivent être flexibles, la matière polyéthylène est à 
privilégier.  

Les bacs d’alimentation sont fixés au sol ou légèrement 
enterrés, l’équipement d’un niveau constant s’impose dès 
que plusieurs bacs sont alimentés par un seul tuyau. 
Dans tous les cas, l’installation d’un système de trop plein 
est indispensable. 

 

Comme pour les pompes à museau, il faut éviter la formation de zones boueuses, en aménageant les abords. 

Les limites de pompage sont fixées à 7 m en profondeur et à 70 m en longueur. La pompe se positionne à plus 
de 2 mètres de la végétation d’une berge pour éviter tout effondrement. 

 

La pompe se fixe à une hauteur de 20 à 30 cm par rapport au niveau  du sol pour faciliter son utilisation par les 
animaux. 

 

Pour éviter la formation d’une zone boueuse autour de la pompe, une stabilisation du sol est indispensable avec 
au choix : 

un décapage de la terre végétale sur 5 m², une pose de géotextile et un apport de pierres concassées sur 
20 cm d’épaisseur 

une pose de tapis spécifique de stabilisation (qui permet le maintien d’un couvert végétal) 

une plate-forme bétonnée  

 

Vérifier régulièrement : le colmatage de la crépine, la propreté de la valve anti-retour, la membrane qui assure 
l’aspiration (durée de vie de 8 ans) 

 

300 €!  à 350 €!  HT (sans les aménagements des abords) 
 

 

 

Installer une clôture en retrait de la 
pompe pour éviter le piétinement 
des raccords

Espacer de plus de 3 mètres les 
pompes entre elles, ce qui permet 
aux animaux dominés d’accéder à 
l’abreuvoir

Stabiliser obligatoirement les 
abords



 

Vérifier régulièrement le colmatage de la crépine 

Nettoyer les bacs en été pour éviter les formations d’algues 

Vidanger les tuyaux avant les périodes de gel 

 

Le bac de 1 000 l : de 200 à 300 €!  HT

 

 

 

Chaque bac correspond aux 
besoins de 10 à 30 bovins. Les 
pompes peuvent puiser l’eau 
jusqu’à 50 m selon le modèle. Les 
capacités de débit varient de 160 à 
3 6 0  l i t r e s  p a r  h e u r e . 
L’investissement étant important, il 
est judicieux d’installer des 
abreuvoirs en série, par gravitation 
à partir du point de pompage. 

I : 

Éviter les vallées trop étroites où la durée d’ensoleillement est 
restreinte. 

 

Le système se positionne sur une aire bétonnée, le bac  réservoir et 
le mât portant le(s) panneau(x) solaire(s) sont fixés sur la plate-
forme. Il faut prendre soin d’enterrer et de protéger  le tuyau 
d’alimentation relié à la pompe. 

:  

Comme pour les pompes à museau, et tous les abreuvoirs, il faut 
éviter la formation de zones boueuses. 

 

Limiter les risques de fuite avec un minimum 
de raccords. 

Choisir des bacs avec système de vidange et 
résistants aux UV.



 

 

Retirer la pompe en période de gel, surtout si les tuyaux sont 
enterrés à moins de 60 cm de profondeur.  

La durée de vie de la batterie est donnée pour 10 ans. 

 

Le bac de 900 l tout équipé : 3 100 €!  HT 

Le bac de 1 500 l tout équipé : 4 000 €!  HT 

 

Recommandations L’intervention d’ un professionnel s’impose car l’installation 
et le réglage  sont des opérations très « techniques »

 
Grâce à l’énergie fournie par le vent, la pompe à piston de l‘éolienne remonte l’eau (d’un forage, d’un 
puits, d’un réservoir, d’une retenue collinaire…) dans un ou plusieurs réservoirs de stockage qui 
alimentent des abreuvoirs par gravité . 

La mise en route de la pompe est actionnée dès que la vitesse du vent atteint 2,5 à 3 mètres par 
seconde. 

 

L’installation n’est rentabilisée 
que si le nombre d’abreuvoirs 
à alimenter est important, le 
dimensionnement se raisonne 

à l’échelle d’une exploitation.  

Selon le diamètre de la roue 
(1,75 à 4 m), le débit d’une 
éolienne est compris entre 200 

et 1 400 litres par heure. 

  

L’éolienne se positionne face aux vents dominants, sur une zone 
de plateau, dans un secteur où ni les grands arbres, ni les 
bâtiments  ne perturbent le vent. 

 

Le système s’installe en trois étapes : 

La fixation du pylône sur socle en béton 

La pose de la pompe aspirante et refoulante 

L’installation de la roue  

Pour assurer un approvisionnement régulier des abreuvoirs, 
même en période sans vent, le volume de la citerne de stockage 
doit correspondre à au moins 3 jours de consommation. 



 

Purge en période de gel et graissage des roulements et des coussinets une 
à deux fois par an . 

La durée de vie d’une éolienne dépasse 50 ans. 

 

Achat d’une éolienne : entre 1500 et 7 200 €! HT 

Recommandations  

Prévoir des trop pleins pour évacuer 
une quantité d’eau trop importante par 
rapport à la consommation

L’intervention d’ un professionnel 
s’impose car l’installation et le réglage 
de l’éolienne sont des opérations très 
« techniques » 

Les types d’éoliennes utilisées ne sont pas 
concernés par la réglementation sur les 
aérogénérateurs, mais les implantations sont 
soumise à certaines règles d’urbanisme. 
Pour tout projet, se renseigner en mairie et 
auprès des services de la DDE

Le principe de fonctionnement du bélier hydraulique consiste à utiliser la force d’une chute d’eau comme 
source d’énergie L’eau canalisée comprime de l’air qui exerce alors une pression grâce au bélier 
hydraulique, ce qui  permet de remonter de l’eau vers un réservoir de stockage ou directement vers des 
abreuvoirs. 

 

 

Comme pour l’éolienne, l’installation n’est rentabilisée que si le nombre 
d’abreuvoirs à alimenter est important, le dimensionnement se raisonne à 
l’échelle d’une exploitation.  
Le débi t  es t 
fonction de la 
hauteur de la chute 
qui doit  être 
comprise entre 1 et 
10 mètres, par 

exemple 36 l d'eau qui tombent de 10 m de hauteur = 
10 litres montés à 30 m de hauteur (source béliers 

hydrauliques Walton). En fonction de l’appareil choisi, le 
débit journalier peut varier de 2,6 m3 à 50 m3. 

 

L’emplacement et le dimensionnement du bélier 
hydraulique et du réservoir de stockage sont fonction 
des calculs réalisés par les fournisseurs, ils tiennent 
compte du débit de la ressource, de la hauteur de la 
chute d’eau et de la hauteur d’élévation envisagée qui 
ne peut excéder 80 mètres. 

 

L’origine de la chute d’eau peut se réaliser à partir de 
n’importe quelle ressource à partir du moment où la 
ressource se situe en amont du bélier hydraulique. 



Le bélier hydraulique se fixe sur une plate forme bétonnée et il est conseillé de le couvrir d’un abri le protégeant du 
gel. De fortes pressions sont exercées sur les canalisations entre le point 
de captage et le bélier hydraulique, et il est obligatoire de faire appel à 
des tuyaux spécifiques dits « de batterie » Un fossé d’écoulement évacue 
l’eau excédentaire non utilisée par le bélier.  

 

Il se réduit à une vérification du colmatage de la crépine, la membrane en 
cuir se change tous les 2 à 3 ans, et les autres pièces d’usure tous les 8 à 
10 ans. 

 

L’achat d’un bélier hydraulique s ’élève  entre 800 et 3 300 €!  HT. 

Le traitement de l’eau se réalise dans la station de pompage en utilisant conjointement des filtres à sable, 
une pompe pour doser le chlore et un traitement par ultra-violets. Pour que l’unité de traitement soit fiable, 
l’eau à traiter ne doit pas être trop chargée en matières organiques, le filtre à sable joue alors un rôle 
d’épuration très efficace. 
L’objectif recherché consiste à isoler l’exploitation bénéficiant de sa propre ressource de tout risque de 
contamination des animaux par des microorganismes pathogènes extérieurs.

 

Dans la station de pompage, l’unité de  traitement est dimensionnée en fonction du volume de la réserve-tampon 
qui permet de répondre à une forte demande ponctuelle. 

 

Il est indispensable de faire appel à un professionnel pour étudier et réaliser les installations nécessaires, la station 
doit impérativement se situer dans un local « hors-gel ». 

 

L’installateur fournit un guide d’entretien, le nettoyage du filtre à sable se réalise au moins chaque trimestre. 

 

Entre 3 500 €!  et 6 000 €!  HT  



L 



Merci pour leur témoignage: 

  éleveur de bovins limousins à Surdoux (87) 

  éleveur de bovins limousins et arboriculteur à la Roche l'Abeille (87) 

 élevage de bovins charolais à Tardes (23)

 éleveurs de veaux sous la mère à Fressinges (19)

 élevage  de bovins limousins à Lanteuil (19)

 élevage de bovins limousins et d’ovins à Chateauponsac (87)

  élevage de bovins charolais à Evaux les Bains (23)

 éleveurs de bovins limousins à Aubazine (19)
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